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La Région viatorienne d’Haïti évolue aujourd’hui dans un contexte national profondément éprouvé. 

L’insécurité persistante, la fragilité économique et les incertitudes sociales affectent durement les 

communautés, les familles et, de manière particulière, nos œuvres éducatives et pastorales. 

Pourtant, au cœur même de ces turbulences, la mission viatorienne demeure vivante, résiliente et 

résolument orientée vers l’avenir. 

Nos écoles, malgré les contraintes quotidiennes, demeurent des lieux privilégiés de formation 

intégrale. Elles offrent aux jeunes un espace où s’éveillent les intelligences, se structurent les valeurs 

et se forge une espérance lucide en vue de l’édification d’une société plus juste et plus fraternelle. 

La Villa Saint-Viateur, que nous nous efforçons de valoriser comme maison-mère de la Région, 

s’affirme progressivement comme un lieu d’accueil, de ressourcement et de dynamisme 

missionnaire. 

Dans nos deux paroisses, la vie pastorale se poursuit avec fidélité et dévouement : célébrations 

liturgiques, accompagnement des fidèles, proximité attentive avec les plus vulnérables. À travers ces 

engagements quotidiens, nous cherchons à rendre visible le visage du Christ éducateur, présent au 

cœur des fragilités humaines. 

Les projets de vie communautaire que nous développons traduisent une volonté renouvelée de vivre 

la fraternité évangélique dans la coresponsabilité et la mission partagée. Ils témoignent que la vie 

consacrée, loin de s’essouffler, demeure féconde, même dans un contexte marqué par l’épreuve. 

Au plan international, la Congrégation s’engage dans une démarche de reconfiguration. Cette étape 

structurante nous invite à repenser nos modes d’organisation et à approfondir la synodalité, en vue 

d’un leadership missionnaire plus unifié et plus cohérent. Elle constitue à la fois un défi exigeant et 

une opportunité réelle de renouveau. 

À l’approche de la solennité de la Pentecôte, nous sommes appelés à accueillir, dans la foi, le souffle 

vivifiant de l’Esprit Saint. Là où les chemins semblent fermés, l’Esprit ouvre des passages inédits ; là 

où les forces s’épuisent, il suscite une vigueur nouvelle. Pour notre Région, pour notre Congrégation 

et pour Haïti tout entière, la Pentecôte demeure une promesse de relèvement, portée par la foi, 

soutenue par l’espérance et animée par la solidarité. 

Puisse ce temps de grâce raviver en chacun de nous le courage d’espérer et l’audace d’agir, afin de 

devenir, ensemble, des artisans d’un avenir renouvelé. 

 
 

Éditorial 
P. Wilford Douze, c.s.v. 

Supérieur régional en Haïti 

Les Échos d’Haïti 
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e samedi 18 avril 2026, la Maison régionale 

des Clercs de Saint-Viateur a été le lieu d’une 

célébration empreinte de joie et de profonde 

gratitude à l’occasion du cinquantième 

anniversaire de naissance du Père Wilford Douze, 

c.s.v., Supérieur régional. Cet anniversaire 

marquant, symbole d’un demi-siècle de vie, a 

rassemblé de nombreux invités — membres du 

clergé, religieux, Famille, amis et proches — unis 

dans une même communion fraternelle pour 

rendre grâce à Dieu avec lui et pour lui. 

La solennité de cet événement a été rehaussée 

par la présence de Monseigneur Wismic Jean-

Charles, S.M.M., évêque auxiliaire de 

l’archidiocèse de Port-au-Prince. Pasteur engagé 

au service de l’Église en Haïti, sa participation a 

constitué un signe éloquent de la communion 

entre l’Église diocésaine et la famille religieuse du 

jubilaire. 

Les confrères étaient également bien représentés, 

notamment plusieurs membres du Conseil 

régional : le Père Paul Pierre, le Frère Diemson 

Juste, ainsi que les Pères Pierre Jeanin Gaëtan, 

Robert Jean, Jean Michelin Cadet, Jean-Yves 

Médidor, le Frère Jacques Lucierné et les jeunes 

confrères en formation. La présence des membres 

de la famille du jubilaire, ainsi que de nombreux 

amis, a encore enrichi cette belle assemblée 

venue honorer un confrère estimé pour sa 

simplicité et sa bienveillance. 

Les communautés de la Résidence Querbes, de la 

Villa Saint-Viateur et de l’Accueil Saint-Viateur 

ont, elles aussi, marqué l’événement par leur 

participation nombreuse. Leur joie témoignait de 

l’attachement profond qu’elles portent à celui qui 

partage leur vie religieuse, enracinée dans le 

charisme du Père Louis Querbes. 

 

L 

CINQUANTE ANS DE VIE, CINQUANTE ANS D’ACTION DE GRACE 

 « Soyez toujours dans la joie » (1 Th 5, 16) 

La communauté viatorienne s’est réunie le 18 avril 2026 à la Maison régionale pour 

célébrer, dans la joie et la gratitude, les cinquante ans de vie du Père Wilford Douze, 

c.s.v., Supérieur régional. 

Figure 1-. Le Père Wilford Douze, c.s.v., pose avec sa famille dans une atmosphère chaleureuse, signe d’un lien profond et d’une affection 
partagée en ce jour de fête. 
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Dans sa mission de Supérieur régional, le Père Wilford Douze se distingue par un leadership empreint de 

sagesse, d’humilité et de fraternité, veillant avec attention au bien-être de chacun et à la vitalité de la 

vie communautaire. 

Dans un moment chargé d’émotion, le jubilaire a pris la parole pour exprimer sa profonde 

reconnaissance envers Dieu, sa famille religieuse et les membres de sa famille — en particulier sa mère 

— ainsi que tous ceux et celles qui ont jalonné son parcours. Il a renouvelé son engagement à poursuivre 

fidèlement sa mission, puisant sans cesse à la source de sa vocation, ce « puits viatorien » qui le nourrit 

depuis de nombreuses années. 

La célébration s’est achevée dans une atmosphère joyeuse et fraternelle, marquée par un repas 

convivial, des chants, de la musique et de chaleureux échanges. Elle a ainsi reflété l’affection profonde 

et l’estime sincère portées à cet homme appelé par Dieu à travailler à sa vigne.

 

 

 F. Didier Hilaire, c.s.v. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 2-. Le Père Wilford Douze, c.s.v., rayonnant de joie, célèbre son cinquantième anniversaire de naissance entouré de symboles de 
gratitude et de fraternité. 
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a chorale ALEGRIA a offert au public des 

Gonaïves un grand spectacle pascal le 

dimanche 5 avril 2026 à 17 heures, dans 

l’enceinte du Collège Immaculée Conception. 

Cette nouvelle production, inspirée du livre 

biblique d’Esther, s’est révélée être une véritable 

réussite artistique et spirituelle. Malgré la pluie, le 

public a répondu présent pour soutenir cette 

création. 

 

Pour cette édition pascale, la troupe a présenté une 

fresque théâtrale et musicale entièrement 

interprétée par ses membres. À travers cette 

adaptation scénique, les jeunes artistes ont proposé 

une relecture contemporaine du récit biblique, 

mettant en lumière le courage, la résilience, la 

détermination et la place essentielle des femmes 

dans la société haïtienne. La prestation a su 

conjuguer émotion, spiritualité et créativité, 

confirmant la maturité artistique de la chorale. 

 

Le choix de cette œuvre s’inscrit dans une volonté 

de relire le texte biblique à la lumière des réalités 

actuelles vécues par les femmes haïtiennes dans un 

cadre pastoral. La mise en scène a ainsi souligné 

leurs luttes quotidiennes, leur force et leur rôle 

déterminant dans la transformation sociale. 

 

Fondée en 2017, ALEGRIA est née du désir de 

créer un espace culturel et spirituel destiné aux 

enfants et aux jeunes des écoles congréganistes 

dirigées par les Clercs de Saint Viateur aux 

Gonaïves. Depuis sa création, la chorale s’est 

imposée comme un véritable lieu 

d’épanouissement artistique et humain où les 

jeunes peuvent découvrir leurs talents dans un 

climat d’ouverture, de respect et de créativité, sans 

distinction religieuse.  

 

La réussite de ce spectacle repose également sur 

l’engagement d’une équipe artistique dynamique. 

La mise en scène a été assurée par Emmanuel 

Malvoisin, tandis que les chorégraphies ont été 

confiées à Ralph Milord et Jacques Junior Isaac. Le 

chant et la direction artistique ont été portés 

collectivement par ALEGRIA, fidèle à sa tradition. 

 

 

L 

ESTHER  
RETOUR SUR LE SPECTACLE PASCAL DU 5 AVRIL 2026 
AUTOUR DU LIVRE BIBLIQUE D’ESTHER 
 
Malgré la pluie, la chorale ALEGRIA a illuminé le Collège Immaculée Conception des Gonaïves, 

le dimanche 5 avril 2026, avec un spectacle pascal inspiré du livre d’Esther. Entre théâtre, musique 

et chorégraphie, les jeunes artistes ont offert au public une fresque vibrante où se mêlent émotion, 

spiritualité et engagement social, confirmant la maturité artistique et pastorale de la troupe. 
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Sur scène, les comédiens ont incarné avec justesse les figures 

majeures du récit. Adassa Saint Victor a interprété la Reine 

Esther, Roonier Roméus a campé le Roi Assuérus, Brunster 

Tessier a joué Aman, Kervens Demorin a incarné Mardoché 

et Rouzard Withnaïda a donné vie au personnage de Vasty. Le 

jeu des acteurs, soutenu par la musique et la chorégraphie, a 

plongé l’assistance dans une expérience immersive et 

vibrante. 

 

La Chorale ALEGRIA se prépare déjà a marqué son 10e 

anniversaire de fondation au bénéfice des enfants, des élèves 

et des universitaires. Le Camp d’été 2026 s’annonce déjà avec 

le thème : « Ann rebat tambou a 2.0 » Pour son prochain 

spectacle de Noël, le public aura à célébrer « Un Noël, mille 

visages », un événement culturel qui s’annonce déjà grandiose 

à travers les jeux d’acteurs, les chants et les chorégraphies.   

 

 Paul Pierre, c.s.v  

           Responsable de la pastorale 
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e samedi 25 avril 2026, à l’Accueil Saint-Viateur, 

les confrères engagés dans la pastorale de la 

chapelle Saint-Joseph ont pris l’initiative 

d’organiser une journée récréative spécialement dédiée 

aux jeunes des deux chapelles de la zone. Cette 

initiative s’inscrit dans un contexte où l’avenir apparaît 

souvent obscurci par les difficultés sociales et le 

manque de repères. Conscients de cette réalité, nous 

avons voulu offrir bien plus qu’un simple moment de 

détente : un véritable espace d’écoute, de partage et de 

relèvement intérieur. 

Au cœur de cette journée, une conférence d’une heure 

a permis d’aborder un thème fort et profondément 

actuel : « Quand tout vacille, l’appel demeure : jeunes, 

osez dire oui ». Animée avec conviction par le Frère John Wesley Francique, cette intervention a su 

rejoindre les cœurs. Avec des mots simples mais percutants, il a invité les jeunes à ne pas céder au 

découragement, mais à reconnaître qu’au-delà des incertitudes, chacun porte en lui une vocation, un appel 

à accueillir avec courage et dignité. 

Environ une trentaine de jeunes ont pris part à 

cette activité. Ensemble, nous avons partagé 

des moments de jeux, de repas et de fraternité. 

Toutefois, derrière les sourires et les éclats de 

rire, une réalité plus discrète se laissait 

percevoir : celle de visages parfois marqués par 

le manque d’accompagnement, par des 

blessures intérieures et par une certaine fragilité 

de l’espérance. 

Cette journée nous a rappelé avec force 

l’intuition du Père Louis Querbes : être proches 

des plus démunis et ne jamais abandonner les 

jeunes laissés pour compte. Ils ont besoin d’une 

présence fidèle, d’une main tendue, d’un regard 

qui croit encore en eux. Et ils comptent sur 

nous. À travers cette initiative, nous avons 

voulu manifester concrètement cette proximité. La joie exprimée par les jeunes en est un témoignage 

éloquent. 

L 

UNE JOURNÉE D’ESPÉRANCE POUR LA JEUNESSE 

« Quand tout vacille, l’appel demeure : jeunes, osez dire oui. » 
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Face à leur situation, une question demeure : quelle place leur est réellement accordée dans les priorités 

des autorités publiques ? Qui pense concrètement à leur avenir ? Ces interrogations nous interpellent et 

nous invitent à une responsabilité partagée. 

La journée s’est achevée dans une atmosphère de joie, de communion et d’espérance renouvelée. Car, 

même au cœur des incertitudes, une conviction demeure : lorsque les jeunes sont écoutés, accompagnés 

et valorisés, ils deviennent eux-mêmes porteurs de lumière, artisans de paix et bâtisseurs d’un avenir 

meilleur. 

 F. Pither Augustin, csv 

 F. Sam Wilby Étienne Matélus, csv  

 

 

 

 

 

 

 

 

5 



Échos d’Haïti | Parution Mai 2026 

 
Échos d’Haïti | Parution Mai 2026 

 

 

 

 

 

e samedi 28 février 2026, la communauté 

des Clercs de Saint-Viateur a accueilli, à la 

chapelle de la Villa Saint-Viateur, une 

grande assemblée de fidèles venue assister à 

l’ordination presbytérale de nos deux confrères, 

Claudy Louis et Jean-Eric Martial. 

La célébration a été présidée par Son Excellence 

Monseigneur Sander Louis-Jean, évêque auxiliaire 

de l’archidiocèse de Port-au-Prince. Elle s’est 

déroulée en présence d’une nombreuse assemblée 

composée de fidèles, de prêtres parmi lesquels le 

Supérieur général des Clercs de Saint-Viateur, le 

Père Nestor Fils-Aimé, et le Supérieur régional 

d’Haïti, le Père Wilford Douze —, de religieux et 

religieuses, ainsi que des membres des familles des 

ordinands, venus partager cette grande joie. 

Dans son homélie, l’évêque a rappelé la grandeur 

et les exigences du ministère sacerdotal. Il a 

exhorté les nouveaux prêtres à demeurer fidèles à 

la Parole de Dieu, à leur vocation et à leur 

engagement, et à être, dans l’exercice de leur 

ministère, des pasteurs proches de leur peuple, 

témoins authentiques de l’Évangile. 

Le moment le plus marquant de la célébration fut 

celui du rite de l’ordination. Après leur engagement 

devant l’Église, les ordinands se sont prosternés 

pendant la litanie des saints. Puis, par l’imposition 

des mains et la prière consécratoire, l’évêque les a 

consacrés prêtres. Revêtus ensuite des ornements 

sacerdotaux, ils ont concélébré l’Eucharistie pour 

la première fois. 

Cette ordination revêtait un caractère particulier : 

les deux nouveaux prêtres ont prononcé ensemble 

leurs premiers vœux ainsi que leurs vœux 

perpétuels, manifestant ainsi, d’une seule voix, leur 

réponse généreuse à l’appel de Dieu. Émus et 

reconnaissants, ils ont exprimé leur gratitude 

envers leurs familles, leurs formateurs et tous ceux 

qui les ont accompagnés dans leur cheminement. 

L 

ORDINATION PRESBYTERALE DES CONFRÈRES 

CLAUDY LOUIS ET JEAN-ERIC MARTIAL 

 
« Voici le jour que fit le Seigneur : jour de joie et d’action de grâce. » 
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La célébration s’est achevée dans la joie, avec la 

bénédiction des nouveaux prêtres. 

Comme l’a si bien exprimé notre Père général dans 

la prière d’ouverture de l’assemblée régionale du 

1er mars : « Que le Seigneur fasse d’eux des 

pasteurs selon son cœur, signes vivants de sa 

présence au milieu de nous. » 

                                                                             

 Jhonn Wesley FRANCIQUE, csv 
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ituée au cœur de la ville 

des Gonaïves, l'École 

Nationale Congréganiste 

Cyr-Guillo est un établissement 

éducatif qui accueille aujourd'hui 

neuf cent trente - six (936) 

élèves, de la 1ère à la 9ème année 

fondamentale. Portée par la 

Congrégation des Clercs de 

Saint-Viateur, l'école se 

distingue par son caractère 

hybride, à la fois congréganiste 

non subventionnée et publique. 

UN FONCTIONNEMENT STRUCTURÉ 
AU SERVICE DES ÉLÈVES 

a journée scolaire débute à 

7h45 avec la prière, la 

montée des couleurs et l'hymne 

de l'école, marquant un moment 

fort de rassemblement et 

d'identité. 

L'établissement est organisé en 

trois cycles d’apprentissage, 

chacun avec un rythme adapté : 

• 1er cycle (1ère et 2ème année) : 

du lundi au jeudi, les cours 

finissent à 13h30, et le vendredi 

à 12 h 

• 2e cycle (incluant la 3ème année) 

: du lundi au jeudi, les cours 

finissent à 14 h et le vendredi à 

12h 

• 3e cycle : du lundi au jeudi les 

cours finissent à 16 h et le 

vendredi à 14 h 

Chaque élève bénéficie de deux 

récréations quotidiennes (15 et 

30 minutes), favorisant à la fois 

le repos, la détente et la 

socialisation. 

Le sport est obligatoire pour 

tous les élèves chaque vendredi. 

Ils doivent porter leur tenue 

sportive. Les classes du 

troisième cycle bénéficient de 

deux heures d'activités 

physiques. 

UNE ÉQUIPE ÉDUCATIVE ENGAGÉE 

es cycles 1 et 2 comptent 22 

enseignants, dont 11 

fonctionnaires de l'État et 11 

recrutés par l'établissement. 

Certaines classes sont encadrées 

par deux enseignants, afin de 

mieux répondre aux effectifs et 

d'améliorer la qualité de 

l'apprentissage. 

L'administration est composée 

de cinq membres : 

• un directeur général 

• un directeur adjoint  (également 

censeur) 

• un directeur pédagogique 

• un économe 

• une secrétaire 

 

 

 

 

 

 

 

S 

L 

L 

ÉCOLE NATIONALE CONGRÉGANISTE CYR-GUILLO : 

UNE COMMUNAUTÉ ÉDUCATIVE EN MOUVEMENT 
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Les deux premiers sont nommés 

par la Congrégation des Clercs de 

Saint-Viateur. 

UNE ÉDUCATION GLOBALE, ENCORE 
EN CONSTRUCTION 

i l'école ne dispose pas 

encore de cantine ni d'un 

programme régulier d'activités 

parascolaires, elle s'appuie sur un 

calendrier annuel d'activités 

éducatives et culturelles. 

L'encadrement spirituel, encore 

en structuration, s'appuie 

notamment sur les cours de 

catéchisme, qui permettent de 

maintenir un lien de proximité 

avec les élèves et leurs familles. 

DES ACTIVITÉS MARQUANTES ET 
UN CALENDRIER RICHE 

 

armi les moments forts de 

l'année, le retour du Cyr-

Guillo-Naval, carnaval scolaire 

haut en couleurs, a marqué les 

esprits. Cette activité, non prévue 

initialement, a mobilisé toute la 

communauté éducative autour de 

la créativité et de la culture. 

Quand Cyr-Guillo fait carnaval 

: une fierté retrouvée 

Le grand événement de cette 

année scolaire restera gravé dans 

les mémoires. Après de 

nombreuses années d’absence, 

Cyr-Guillo a renoué avec une 

tradition festive qui lui appartient 

en propre : le Cyr-Guillo-Naval, 

carnaval des couleurs, célébré 

avec toute la créativité et la joie 

qui caractérisent cette école. 

 

Premier cycle en tenue carabella 

ou indienne selon les niveaux, 

3ème et 4ème année en rouge et 

jaune satin éclatant, 5ème et 

6ème en jaune lumineux, et le 

troisième cycle magnifiquement 

vêtu en tenue africaine, une 

célébration de la diversité, de la 

beauté et de l’identité. 

 

Un carnaval qui ne fait pas 

oublier les livres. Un carnaval 

qui dit : ici, on apprend aussi 

avec le cœur. 

 
LES MOIS A VENIR S'ANNONCENT 

EGALEMENT DYNAMIQUES : 

9 mai 2026: Foire agro-artisanale « 

Saveurs d’Haïti ». 

ne journée gastronomique 

et artisanale qui célèbre le 

génie haïtien, ses saveurs, ses 

savoir-faire, ses mains créatrices. 

L’occasion de rappeler que la 

culture est une richesse, et que 

l’école est son meilleur gardien. 

« Kilti’n se nanm nou : men nou 

kreye, gou nou rasanble. » 

S 

P 

U 
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31 mai 2026 : Fête des Mères 

Parce qu’à Cyr-Guillo, on sait 

que derrière chaque élève il y a 

une mère qui espère, qui veille, 

qui croit. 

12 juin 2026: Eucharistie solennelle à la 

Cathédrale des Gonaïves 

remier temps de la grande 

fête de l’école : une 

célébration spirituelle pour 

rendre grâce et donner à l’année 

scolaire sa véritable dimension. 

Cyr-Guillo célèbre en juin sa 

148ème année d’existence et les 

25 ans de direction par la 

« Congrégation des Clercs de 

Saint-Viateur».  

Deux anniversaires qui disent la 

profondeur et la continuité d’une 

mission éducative. 

21 juin 2026: Repas festif 

communautaire 

euxième temps de la fête : 

toute la communauté 

scolaire: élèves, enseignants, 

parents, personnel, ancien du 

Cyr-Guillo, réunie autour d’une 

table. La joie partagée comme 

couronnement d’une année de 

labeur. 

En fin d’année: Sortie avec le 

personnel 

Parce que ceux qui donnent 

méritent aussi de recevoir : une 

sortie conviviale pour remercier 

et ressourcer les enseignants et le 

personnel de soutien. 

 

UNE VISION TOURNÉE VERS 
L'AVENIR 

our nous, l'ambition est 

claire : faire de Cyr-Guillo 

un espace d'épanouissement pour 

toute la jeunesse des Gonaïves. 

Cyr-Guillo n’a pas vocation à 

rester derrière ses propres murs. 

 

À travers notre organisation, nos 

projets et l'engagement du 

personnel, l'école poursuit un 

objectif constant : offrir aux 

élèves un cadre de formation 

solide, profondément humain et 

résolument porteur d'avenir. 

Notre rêve, est que Cyr-Guillo 

devienne un centre 

d’épanouissement, non 

seulement pour notre 

communauté scolaire, mais pour 

toute la jeunesse estudiantine des 

Gonaïves.  

Un rêve ancré dans une réalité de 

148 ans d’histoire. Un rêve porté 

par neuf cent trente-six (936) 

élèves qui apprennent, chaque 

jour, que l’excellence n’est pas 

réservée à quelques-uns. Elle se 

construit, ensemble, patiemment, 

joyeusement. 

 

« Cyr-Guillo, mon Monde, mon École, ma Fierté » 

 

 

 P. Joseph Gabriel JEAN PAUL,csv 
Directeur Général 

École Nationale Congréganiste Cyr-Guillo 

 

 

 

 

 

 

 

 

P 

D 

P 
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Figure 3-. Le Collège Immaculée Conception des Gonaïves poursuit sa marche vers ses 60 ans, entre tradition et modernité. 

e 8 décembre 2026, le Collège Immaculée 

Conception des Gonaïves (C.I.C.) allumera 

sa soixantième bougie d’existence. Cet 

événement mémorable est attendu avec 

enthousiasme par toute la communauté éducative. 

À l’approche de cette célébration, nous avons vécu 

l’année du 59ᵉ anniversaire dans un contexte 

national marqué par de nombreuses tensions et 

incertitudes. 

Nous arrivons au terme de l’année académique 

2025-2026. Tant bien que mal, nous avons fait de 

notre mieux pour offrir aux élèves le pain de 

l’instruction dans un pays où l’école est souvent 

fragilisée, parfois même instrumentalisée comme 

toile de fond de diverses luttes. Malgré ces défis, 

notre engagement est resté ferme. 

Cette année, le C.I.C. s’est doté d’un nouveau 

directeur général, en la personne du Père Eric 

Cothière, C.S.V., ainsi que d’un nouveau directeur 

pédagogique, M. Parasini Suprême. Ensemble, 

nous sommes venus apporter notre contribution à 

l’émancipation de cette belle et noble communauté 

éducative. Sans prétendre refonder le Collège, nous 

avons voulu y insuffler un esprit de renouveau. 

Comme le rappelait le cardinal Raniero 

Cantalamessa, citant Origène, théologien du IIIᵉ 

siècle : « Ne pensez pas qu’il suffit de se renouveler 

une fois ; il faut renouveler la nouveauté elle-même 

» (Ipsa novitas innovanda est). 

Nous sommes sur le point de boucler l’année 

scolaire avec les examens du troisième trimestre, 

L 

LE COLLÈGE IMMACULÉE CONCEPTION 

EN MARCHE VERS SES 60 ANS 

À l’aube de son soixantième anniversaire, le Collège Immaculée Conception poursuit sa 

mission éducative avec courage et espérance, malgré les défis du contexte national. 

 

Figure 4-, Les élèves du Collège Immaculée Conception rassemblés 
pour la levée du drapeau, symbole d’unité et de discipline. 
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prévus au début du mois de juin. Durant l’année, 

les contraintes sécuritaires nous ont souvent 

confinés à la ville, limitant considérablement les 

sorties pédagogiques et éducatives. Cependant, en 

dépit de ces restrictions, notre dynamique équipe a 

su apporter joie et fierté à la communauté des 

Cicéens, aux anciens élèves ainsi qu’à de 

nombreux sympathisants de l’Artibonite. Elle s’est 

notamment illustrée en remportant le trophée du 

concours de questions-réponses (QPS 2025) à 

Ouanaminthe, à la fin du mois de décembre. Cette 

même équipe a également brillé lors de la première 

édition de l’« ODS 2025 », organisée par un groupe 

de jeunes réunis au sein de l’association 

COMPAQ.  

 

Figure 5-. Les vainqueurs de la Grande Finale, brandissent leur 
trophée de champion — symbole d’excellence, de persévérance et 
de réussite académique. 

 

Nous ne cessons de le répéter : là où brille une 

étincelle de lumière, nulle ténèbre ne peut 

l’éteindre. Le C.I.C. est cette étincelle qui persiste 

à rayonner au cœur des obscurités que traverse 

notre pays. 

e 1er mai, date marquante en Haïti, célébrée 

comme la fête de l’agriculture et du travail, 

constitue également un moment fort dans la vie du 

Collège. Fidèle à sa mission éducative, le C.I.C. 

offre aux élèves l’opportunité de découvrir et de 

valoriser la richesse de la culture et de la 

gastronomie haïtiennes. Dans cette perspective, 

une foire agro-artisanale sera organisée le vendredi 

1er mai 2026. 

Attaché à ses traditions, le Collège entend 

également les perpétuer. Ainsi, du 15 au 17 mai, se 

tiendra la célèbre manifestation sportive des Jeux 

Viatoriens, moment privilégié de fraternité, de 

dépassement de soi et de convivialité. 

Au terme de cette année académique, nous 

exprimons notre profonde gratitude à toutes celles 

et à tous ceux qui ont contribué, de près ou de loin, 

au bon fonctionnement du Collège Immaculée 

Conception durant l’année scolaire 2025-2026. 

 

Un seul cœur, un seul visage. 

 Père Eric Cothière, C.S.V.  

                   Directeur général du CIC 

 

 

 

 

 

 

 

L 
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e 28 septembre 2023, des membres du 

groupe armé « 400 Mawozo » ont 

envahi la zone de « Lemeilleur », située 

non loin de la Croix- des- Bouquets. Les fidèles 

de la paroisse du Christ-Roi ainsi que les 

habitants des environs sont contraints de se 

réfugier dans des zones jugées plus sûres. Cette 

irruption violente a profondément désorganisé 

la vie de la communauté, désormais marquée 

par une grande précarité, tant sur le plan 

économique que religieux. L’accès à la 

célébration eucharistique, notamment à Croix-

des-Bouquets, s’est trouvé fortement 

compromis en raison de l’insécurité et de 

l’insuffisance des moyens de transport. 

Le 4 mai 2025, à l’occasion d’une célébration à la paroisse voisine, de Saint-Yves à Santo, j’ai eu la grâce 

de retrouver plusieurs de mes fidèles. Par la suite, une visite à la paroisse du Christ-Roi m’a permis de 

mesurer l’ampleur des destructions. Face à la détresse des fidèles, dont leurs visages traduisaient la 

désolation, j’ai été profondément ému. C’est dans ce contexte qu’a mûri en moi la décision de rouvrir la 

paroisse. 

Après concertation avec le Supérieur régional, le Père Wilford Douze, puis avec l’archevêque de Port-au-

Prince, Monseigneur Max Leroy MÉSIDOR, tous deux favorables à cette initiative, les premières 

démarches ont été entreprises. Une journée de nettoyage a été organisée, mobilisant une cinquantaine de 

personnes fidèles catholiques, protestants et non-croyants, signe 

éloquent de l’attachement de la population à ce lieu et de sa soif de 

Dieu. 

Il a fallu repartir de zéro : les installations ayant été pillées, 

notamment le système électrique et la sonorisation, une 

réorganisation progressive s’imposait. Après trois jours de prière en 

vue de consacrer à nouveau l’espace, la paroisse a été rouverte le 8 

juin 2025, en la fête de la Pentecôte. Malgré un contexte sécuritaire 

encore instable, environ cent cinquante (150) fidèles ont pris part 

à cette première célébration. 

L 

LA RÉOUVERTURE DE LA PAROISSE DU CHRIST - ROI 

Après près de deux années de silence imposé par la violence et l’insécurité, la paroisse du 

Christ‑Roi a rouvert ses portes le 8 juin 2025, en la fête de la Pentecôte. Portée par la foi et la 

solidarité des fidèles, cette renaissance marque un tournant pour une communauté meurtrie mais 

résolue à se relever, à reconstruire et à témoigner de l’espérance chrétienne au cœur des épreuves. 
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epuis lors, la communauté connaît un 

renouveau significatif. Près de trois 

cents (300) fidèles participent 

désormais régulièrement aux célébrations, et les 

principaux groupes paroissiaux ont été 

reconstitués. La paroisse compte plusieurs 

mouvements d’action catholique notamment la 

Nouvelle Animation Chrétienne (NAC), Sainte 

Famille, Kiro et la Légion de Marie ainsi que 

trois chorales, dont les Petits Chanteurs de Louis 

Querbes, fondée en 2020, regroupant plus de 

quarante enfants. 

Cette mission s’inscrit dans l’esprit du Père 

Louis Querbes : proximité avec les plus 

vulnérables, accompagnement des jeunes et 

édification de communautés vivantes où la foi 

est approfondie, célébrée et incarnée. Dans cette dynamique, diverses initiatives pastorales et sociales ont été mises 

en œuvre afin de favoriser l’engagement des jeunes et de promouvoir un chemin de vie responsable. 

Par ailleurs, fidèle à l’équilibre entre prière et travail, j’ai entrepris de valoriser les terres de la paroisse. Malgré la 

superficie limitée, plusieurs cultures y sont développées (maïs, calalou, aubergines, épinards, giraumon), 

contribuant ainsi à la subsistance et à la vitalité de la communauté. Comme le rappelle saint Paul : « Si quelqu’un 

ne veut pas travailler, qu’il ne mange pas non plus » (2 Th 3,10), soulignant ainsi la dignité et la responsabilité 

inhérentes au travail. 

Je rends grâce à Dieu pour la générosité et l’engagement de cette 

communauté, qui continue de se relever dans l’espérance. 

Cette expérience constitue une étape marquante de ma 

mission pastorale, vécue dans une confiance renouvelée en 

la Providence divine. 

« Dieu y pourvoira. » 

 

 P. Jean-Yves Médidor, c.s.v.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

D 
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ans une société marquée par la violence, 

les blessures historiques et les 

traumatismes collectifs, le pardon apparaît 

comme une nécessité humaine et sociale. Pourtant, 

pardonner demeure l’une des expériences les plus 

exigeantes de l’existence. Le pardon touche à la 

mémoire, à la souffrance, à la dignité et à la relation 

à autrui. Comme le rappelle Jacques Lecomte 

(2014), le terme pardon vient du latin perdonnare, 

qui signifie « donner totalement ». Le pardon se 

présente ainsi comme un acte intérieur profond 

engageant toute la personne. 

Cependant, le pardon est souvent mal compris. 

Olivier Clerc (2015) le décrit comme une notion 

complexe, parfois assimilée à l’oubli, à la faiblesse 

ou à la résignation. Or, pardonner ne signifie ni nier 

le mal ni effacer la mémoire de la blessure. Jean 

Monbourquette (1992) affirme que pardonner 

consiste à « se souvenir autrement », tandis que 

Nadeau (2001) souligne que le pardon transforme 

le rapport à la souffrance plus qu’il ne l’efface. 

Le contexte haïtien donne une résonance 

particulière à cette réflexion. L’histoire d’Haïti, 

marquée par l’esclavage, les violences politiques et 

l’exclusion sociale, a laissé de profondes cicatrices 

dans la mémoire collective (Hurbon, 2001 ; 

Barthélémy, 1990). Le proverbe créole haitien : 

Bay kou bliye, pote mak sonje traduit avec force 

cette réalité : celui qui frappe oublie souvent, mais 

celui qui porte la blessure continue de souffrir. 

Cette mémoire douloureuse nourrit parfois la 

méfiance, la colère et le désir de vengeance. 

Pourtant, plusieurs auteurs montrent que le pardon 

constitue un véritable chemin de libération 

intérieure. Fred Luskin (2007) affirme que 

pardonner, c’est refuser de demeurer prisonnier du 

passé. Le refus du pardon entretient fréquemment 

l’anxiété, la colère et la souffrance psychologique 

(Worthington, 2006 ; Lalonde, 2010). À l’inverse, 

le pardon favorise la paix intérieure, la guérison 

émotionnelle et la restauration des relations 

humaines (Enright & Fitzgibbons, 2000 ; 

Toussaint, Worthington & Williams, 2015). Olivier 

Clerc (2015) décrit même le pardon comme « un 

baume » capable d’apaiser les blessures intérieures. 

La psychologie contemporaine reconnaît 

aujourd’hui les bienfaits thérapeutiques du pardon. 

Selon Jean Monbourquette (1992), le pardon passe 

par plusieurs étapes : reconnaître la blessure, 

accueillir la colère, faire le deuil et retrouver 

D 

LE PARDON, SOURCE DE GUERISON 

INTERIEURE ET DE RECONCILIATION  

Dans une société haïtienne encore marquée par les blessures du passé, le pardon 

apparaît comme une urgence vitale. Plus qu’un simple geste moral, il s’impose comme 

un acte de guérison intérieure et un chemin vers la réconciliation, capable de briser le 

cycle de la violence et de redonner souffle au vivre‑ensemble. 
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progressivement sa liberté intérieure. Elisabeth 

Kübler-Ross (1997) souligne également que toute 

guérison intérieure exige un travail sur les blessures 

émotionnelles et la mémoire affective. Le pardon 

devient alors un véritable processus de 

reconstruction personnelle. 

Une dimension essentielle du pardon demeure le 

pardon de soi. Nombreuses sont les personnes qui 

vivent enfermées dans la culpabilité, le regret ou la 

honte. Desmond Tutu (2015), à partir de son 

expérience de la Commission Vérité et 

Réconciliation en Afrique du Sud, affirme que le 

pardon permet de « se libérer du passé » afin de 

reconstruire l’avenir. Dans le contexte haïtien, cette 

réconciliation intérieure apparaît particulièrement 

nécessaire pour sortir du cycle de la violence et du 

ressentiment. 

Dans la tradition chrétienne, le pardon occupe une 

place centrale. Jésus de Nazareth fait du pardon le 

cœur de son message : « Aimez vos ennemis et 

priez pour ceux qui vous persécutent » (Mt 5,44). 

Sur la croix, il prie encore : « Père, pardonne-leur 

» (Lc 23,34). Pour Lytta Basset (2006), le pardon 

chrétien repose sur la conviction que l’être humain 

demeure toujours plus grand que ses fautes. Saint 

Paul rappelle lui aussi que Dieu réconcilie 

l’humanité avec lui-même par le Christ (2 Co 5,18-

19). 

Le pardon ouvre naturellement à la réconciliation. 

Toutefois, comme le précise Poujol (2007), pardon 

et réconciliation ne se confondent pas, puisque la 

réconciliation suppose une démarche réciproque. 

Dans une société divisée comme Haïti, la 

réconciliation demeure une urgence nationale. 

Jean-Paul II (2002) affirmait avec force : « Il n’y a 

pas de paix sans justice, il n’y a pas de justice sans 

pardon ». Cette affirmation montre que la paix 

durable exige à la fois mémoire, justice et pardon. 

La littérature haïtienne elle-même met en lumière 

cette nécessité de la réconciliation. Dans 

Gouverneurs de la Rosée, Jacques Roumain (2009) 

écrit : « Sans la réconciliation, rien n’est possible 

». Cette intuition rejoint la pensée d’Aristote, pour 

qui le vivre-ensemble constitue la finalité même de 

la vie politique (Pellegrin, 1993). Une société 

incapable de réconciliation demeure prisonnière de 

ses divisions et de ses violences. 

En définitive, le pardon apparaît aujourd’hui 

comme une voie essentielle de guérison intérieure 

et de reconstruction sociale. Pardonner ne signifie 

ni oublier ni renoncer à la justice ; il s’agit plutôt 

de transformer la souffrance afin d’empêcher 

qu’elle ne produise davantage de haine et de 

violence. Comme le souligne Fred Luskin (2007), 

« le pardon ne change pas le passé, mais il change 

le présent ». Pour Haïti, le pardon et la 

réconciliation demeurent ainsi des chemins 

indispensables pour restaurer la confiance, 

reconstruire le vivre-ensemble et ouvrir un avenir 

d’espérance. À suivre… 

                                                                                                                         

 

           P. Wilford Douze, csv 
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ans le cadre de mon étude théologique à 

la Catholic Theological Union (CTU), 

cette année, je devrais effectuer un stage 

pastoral pratique dans le ministère de mon choix. 

Vu notre charisme et mon souci pour le monde 

éducatif, j'avais postulé pour le faire soit dans un 

campus universitaire, soit dans une école 

secondaire. Finalement, j'ai été affecté à Saint 

Xavier University, où j'ai vécu une année 

inoubliable.  Au cours de ce stage pastoral, j'ai 

contribué à la préparation des lecteurs, formé des 

étudiants au sacrement de confirmation, préparé 

des séances de prière (une séance de 

réconciliation et d'adoration du Très Saint 

Sacrement durant le semestre d'automne et une 

séance de prière à l'Esprit Saint durant le 

semestre du printemps), aidé à la préparation des 

messes dominicales dont j'ai eu la chance de 

prêcher dans quelques-unes et d’animer des 

séances d’études bibliques. Ce stage pastoral m'a 

permis de raviver mon amour pour le milieu 

scolaire et de continuer à apprécier la richesse de 

notre charisme en tant que liturgiste et éducateur 

de la foi. Ci-joint quelques photos de certains moments marquants de l'expérience : 

 

  F. Marc- Innocent PROPHETE, csv 
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PORTER LE CHARISME QUERBESIEN A SXU 
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1. PRÉSENTATION DE L’INSTITUTION MIXTE 

SAINT-VIATEUR DES GONAÏVES 

’Institution Mixte Saint-Viateur des 

Gonaïves se présente comme un lieu 

privilégié de formation intégrale, fidèle à 

sa devise inspirante : « Une école, une famille, un 

monde ». Cette expression, à la fois simple et 

profonde, traduit la vision éducative de 

l’établissement, conçu comme un espace 

d’apprentissage, de fraternité et d’ouverture sur la 

société. 

En tant qu’école fondamentale accueillant un 

effectif important d’élèves, l’institution s’engage à 

offrir une éducation de qualité, alliant rigueur 

académique, formation humaine et enracinement 

dans les valeurs chrétiennes. Dans un contexte 

national marqué par de nombreux défis, elle se veut 

un espace d’espérance, de stabilité et de croissance. 

Sa mission ne se limite pas à la transmission des 

savoirs, mais vise également la formation du cœur 

et de la conscience. Chaque élève est ainsi 

accompagné dans son développement intellectuel, 

humain et spirituel, afin de devenir un citoyen 

responsable, capable de contribuer à l’édification 

d’une société haïtienne renouvelée. À cet égard, 

l’engagement du personnel enseignant et 

administratif, animé par un véritable esprit de 

service, constitue l’un des piliers essentiels de cette 

mission éducative. 

 

 

 

 

L 

INSTITUTION MIXTE SAINT VIATEUR DES GONAÏVES 
 Fidèle à sa devise « Une école, une famille, un monde », l’Institution Mixte Saint Viateur des 

Gonaïves se veut un lieu de formation intégrale où rigueur académique, fraternité et valeurs 

chrétiennes s’unissent pour bâtir l’avenir. Dans un contexte national difficile, elle demeure un 

espace d’espérance et de stabilité, porté par l’engagement du personnel et la vitalité des élèves. 

Sous la direction du Père Claudy Louis, c.s.v., l’établissement poursuit sa mission éducative avec 

humilité et détermination, en cultivant à la fois le savoir, la conscience et la foi. 
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2. FONCTIONNEMENT QUOTIDIEN DE L’INSTITUTION 

e fonctionnement quotidien de l’Institution 

Mixte Saint-Viateur repose sur une 

organisation structurée et harmonieuse. Chaque 

journée scolaire débute à 7 h 45 par un moment de 

prière, animé à tour de rôle par un membre du corps 

enseignant, suivi de la montée du drapeau. Ce 

temps fort, à la fois spirituel et civique, permet de 

confier la journée à Dieu tout en cultivant chez les 

élèves le sens du recueillement, du patriotisme et 

de l’appartenance communautaire. 

Dans une ambiance conviviale, les anniversaires 

des élèves sont régulièrement soulignés, 

contribuant à renforcer l’esprit familial qui 

caractérise l’établissement. 

Les activités pédagogiques se déroulent ensuite 

dans un climat de discipline et de travail. Chaque 

enseignant veille à assurer une transmission 

efficace des connaissances tout en accompagnant 

les élèves dans leur croissance personnelle. 

L’horaire est organisé de manière à favoriser à la 

fois l’apprentissage et l’équilibre des élèves : les 

cours se terminent à 14 h du lundi au jeudi, et à 

midi le vendredi. 

Tout au long de la journée, une attention 

particulière est accordée à la discipline, au respect 

des règles et au bon déroulement des activités, afin 

de garantir un environnement propice à 

l’apprentissage. L’administration, en étroite 

collaboration avec le corps enseignant, veille au 

maintien d’un climat serein et ordonné. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3. MON EXPÉRIENCE COMME DIRECTEUR GÉNÉRA 

e 13 juillet 2025, j’ai été nommé Directeur général de l’Institution Mixte Saint-Viateur des Gonaïves 

par le Supérieur régional des Clercs de Saint-Viateur d’Haïti, le Révérend Père Wilford Douze, avec 

l’appui de son Conseil. Cette nomination représente pour moi à la fois une responsabilité administrative 

et un engagement éducatif et pastoral, en cohérence avec le charisme querbésien. 

Mes premiers pas à la tête de l’institution ont été marqués par une démarche d’observation, d’écoute et de 

discernement. Avant toute prise de décision majeure, il m’a semblé essentiel de m’immerger dans la réalité 

quotidienne de l’établissement, d’en comprendre les dynamiques internes, les forces ainsi que les défis. 

L 

L 

19 



Échos d’Haïti | Parution Mai 2026 

 
Échos d’Haïti | Parution Mai 2026 

ans cette perspective, j’ai accordé une 

attention particulière à la qualité des 

relations avec le personnel enseignant et 

administratif. Convaincu que la vitalité d’un 

établissement repose sur la solidité des liens 

humains qui le structurent, j’ai multiplié les 

occasions de rencontre et de dialogue, 

favorisant ainsi un climat de confiance, de 

respect mutuel et de collaboration. 

À ce jour, j’exerce cette mission avec un réel 

sens des responsabilités et dans un esprit 

d’humilité. En étroite collaboration avec le 

Directeur pédagogique, nous veillons ensemble au respect des exigences académiques, à la bonne 

organisation des évaluations et au suivi rigoureux du calendrier scolaire. 

Nous approchons actuellement de la fin de l’année académique, dans un climat globalement satisfaisant. 

Plusieurs activités ont déjà été organisées au bénéfice des élèves et du personnel. À l’occasion de la fête 

des enseignants, prévue le 17 mai, une sortie récréative est envisagée au village d’Ennery. 

Par ailleurs, une journée verte sera organisée le 5 juin afin de sensibiliser les élèves à la protection de 

l’environnement, tout en leur offrant un moment de détente. L’année scolaire sera clôturée par une 

célébration eucharistique le dimanche 7 juin, prélude aux examens du dernier contrôle. 

Je rends grâce à Dieu pour cette mission qui m’est confiée et pour la collaboration de tous les acteurs de 

l’institution. Cette expérience constitue pour moi un chemin de croissance humaine, professionnelle et 

spirituelle, au service de l’éducation et de la jeunesse. 

 

 

 P. Claudy Louis, c.s.v. 
Directeur général 

Institution Mixte Saint-Viateur des Gonaïves 
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CHAPITRE RÉGIONAL 

 

a session du Chapitre régional s’est tenue dans un climat de recueillement, de fraternité et de 

coresponsabilité. Elle a été ouverte par une prière animée par le Père Élie Dieudonné, suivie du 

mot de bienvenue du Supérieur régional, le Père Wilford Douze, qui a invité les confrères à œuvrer 

de manière concertée pour le développement harmonieux de la Région. 

Après l’adoption de l’ordre du jour, le Chapitre a procédé à la désignation de Père Paul Pierre comme 

modérateur et Père Jean Éric Martial comme secrétaire. 

Les travaux ont ensuite porté sur plusieurs points d’information majeurs, notamment la reconfiguration de 

la Région, le projet d’acquisition d’un terrain à Saint-Marc, ainsi que la planification des activités à venir. 

Parmi celles-ci figurent la retraite intercommunautaire prévue du 19 au 24 juillet 2026, l’assemblée 

régionale des 17 et 18 juillet 2026. 

Le Chapitre a également procédé à la désignation de quatre (4) jeunes confrères sous mentionnés, appelés 

à représenter la Région au Congrès des jeunes, qui se tiendra au Burkina Faso du 19 au 25 août 2026. 

 P. Éric Cothière, c.s.v.  

 P. Jean Éric Martial, c.s.v.  

 F. Marc-Innocent Prophète, c.v 

 F. Berlensky Cambronne, c.s.v.  
 

Par ailleurs, une attention particulière a été accordée à la situation financière de la Région, mettant en 

lumière les défis actuels et soulignant la nécessité d’une gestion rigoureuse, transparente et solidaire. 

Enfin, les capitulants ont procédé à l’élection d’un membre du comité du Chapitre. La session s’est conclue 

dans un esprit de communion et d’engagement renouvelé, résolument orienté vers le renforcement de la 

mission et le dynamisme de la vie régionale. 

Comité du Chapitre régional:  

 P. Jean Éric Martial, c.s.v.  

 P. Jean-Yves Médidor, c.s.v.  

 P. Wilford Douze, c.s.v. 
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Figure 6-. Ambiance vibrante lors de la grande finale de Voix Unique, où le public célèbre le talent et la passion musicale. 

e concours de chant interscolaire et 

paroissial VOIX UNIQUE est une 

initiative de promotion artistique destinée 

à accompagner et valoriser les jeunes talents. 

Conçu par le père Paul PIERRE, csv, il a été lancé 

aux Gonaïves en 2024 avant d’être proposé à la 

Villa Saint-Viateur. Le projet a été accueilli 

favorablement par le directeur : P. Robert JEAN, 

qui a permis son implantation à Port-au-Prince. 

L’organisation du concours a été assurée par un 

comité de six (6) membres Frères Berlensky 

CAMBRONNE, Matherlikens STANIS, Jean-

Mison DUC, Schweiguer INNOCENT, Valéry 

BENOIT et Edwily D’AOUT. Le jury a été 

composé de : Mme Choute Sergina HONORÉ, M. 

Caleb FRANÇOIS et M. Dickens PRINCIVIL, 

tandis que l’animation a été confiée à Mlle Bédina 

DUCÉ et M. Federson PIERRE. 

Cette première édition a réuni quinze (15) 

participants issus de plusieurs institutions scolaires 

et une paroisse. Après le casting initial, le concours 

s’est déroulé par étapes progressives : trois (3) 

candidats ont quitté la compétition en huitième de 

finale, deux (2) en quart de finale, puis quatre (4) 

en demi-finale. 

La finale s’est déroulée dans une ambiance à la fois 

chaleureuse marquée par une forte mobilisation du 

L

 
Le concours de chant interscolaire et paroissial Voix Unique, lancé en 2024 par le Père Paul 

Pierre, c.s.v., a réuni quinze participants pour sa première édition à Port-au-Prince. Dans une 

ambiance festive, six finalistes se sont affrontés en finale, révélant des talents prometteurs et 

confirmant la vocation du projet : promouvoir la jeunesse et l’excellence artistique. 

 

Figure 7-. Les six finalistes du concours de chant interscolaire et 
paroissial Voix Unique, élégantes et confiantes sur scène, prêtes à 
faire vibrer le public par leur talent et leur passion musicale. 

22 



Échos d’Haïti | Parution Mai 2026 

 
Échos d’Haïti | Parution Mai 2026 

public. Les six finalistes ont offert au public de très 

belles performances.  

Le podium final 

s’établit comme suit : 

3e place : Lee Anne 

Espéranciah LOUIS 

(Collège Marie-Anne) 

; 2e place Raphaëla 

NONCENT (Collège 

Canado-Haïtien) ; 1ère 

place Anne Charmina 

ALTEMA (Collège 

Marie-Esther). Les 

récompenses attribuées étaient : 1er prix cent 

cinquante mille (150 000) gourdes, un trophée et un 

iPhone ; 2e prix cent mille (100 000) gourdes, un 

trophée et une tablette ; 

3e prix cinquante mille (50 000) gourdes, un 

trophée et une tablette. 

Au-delà de la compétition, Voix Unique se veut un 

cadre de formation, de discipline et d’expression 

artistique, susceptible de contribuer à la promotion 

de la jeunesse et au développement d’une culture 

de l’excellence. Fort de cette première expérience, 

VOIX UNIQUE se projette déjà vers sa deuxième 

édition. 

 

 F. Berlensky CAMBRONNE, csv 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 9-. Les trois juges de la finale 

Figure 10-. Les trophées 

Figure 8-. Anne Charmina 
Altema, championne radieuse 
du concours Voix Unique. 
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our l’année académique 2025-2026, la 

mission viatorienne se déploie avec 

dynamisme à Grand-Goâve, dans le 

département de l’Ouest, à travers ses œuvres 

éducatives et paroissiales. Quatre Viateurs 

assurent la direction d’un établissement scolaire, 

divisé en trois sections : maternelle, 

fondamentale et secondaire ainsi que celle de la 

paroisse. L’ensemble fonctionne de manière 

satisfaisante grâce à l’engagement et à la 

détermination de tous les responsables. 

L’Institution Saint François d’Assise, après une 

vingtaine d’années d’expérience, continue à offrir 

une éducation de qualité et obtenir de très bons 

résultats. Elle accueille environ huit cent 

cinquante (850) élèves cette année. Beaucoup de 

parents sont attirés par sa rigueur, sa discipline et 

ses valeurs, au point que sa capacité d’accueil 

devient aujourd’hui insuffisante. Le 

fonctionnement de l’école demeure stable et 

harmonieux, dans un contexte sécuritaire 

relativement calme depuis la rentrée d’octobre. 

 

oute la communauté éducative : direction, personnel administratif et pédagogique, enseignants et 

personnel de soutien travaille en synergie à la mise en œuvre du projet éducatif annuel, avec des 

résultats encourageants. À trois mois de la fin de l’année scolaire, plusieurs activités restent encore à 

réaliser : sorties pédagogiques, jeux viatoriens au mois de mai, fêtes de fin d’année, ainsi que les 

examens officiels prévus à partir du 15 juin. Le processus d’inscription pour la prochaine année est déjà 

en cours.

Face à la demande croissante, nous espérons pouvoir agrandir les infrastructures afin d’améliorer les 

conditions d’apprentissage. L’école continue de se distinguer par la qualité de son programme et par les 

excellents résultats obtenus aux examens officiels. Nous demeurons résolument engagés à maintenir 

cette tradition d’excellence. 

T 

À Grand-Goâve, les Viateurs poursuivent avec dynamisme leur mission éducative et pastorale. 

L’Institution Saint François d’Assise, forte de plus de 850 élèves, se distingue par la qualité de son 

enseignement et l’engagement de toute la communauté, fidèle à l’esprit du Père Querbes. 
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Nous exprimons notre profonde gratitude aux Viateurs pour leur engagement à Grand-Goâve. Leur 

mission s’étend au-delà de l’éducation scolaire car ils se vouent également à la formation de la foi des 

fidèles à travers la catéchèse et la liturgie, notamment dans la paroisse Saint François d’Assise dont ils 

ont la charge. Par leur témoignage, ils suscitent le désir de servir Dieu et de s’engager dans la mission. 

Puisse l’Esprit du Père Querbes continuer d’inspirer et de soutenir leur action 

 

 Père Elie Dieudonné, c.s.v.  
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Figure 11-. Saint-Viateur Kindergarten de Grand-Goave 
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Figure 12-. Le Père Claudy Louis, c.s.v., entouré de ses confrères prêtres, préside sa première messe dans une atmosphère de recueillement 
et de foi. Revêtus de chasubles violettes, ils prient ensemble, marquant un moment de grâce et de fraternité sacerdotale. 

 
e dimanche 8 mars 2026, le Père Claudy Louis, csv, récemment ordonné, a présidé sa première 

messe solennelle à la paroisse Notre-Dame du Perpétuel Secours, à La Montagne de Jacmel, 

entouré de ses confrères, de ses proches, de ses amis et de nombreux fidèles.  

Cette célébration, empreinte d’une profonde émotion, a su conjuguer avec justesse la joie, l’humilité et 

le sens aigu de la responsabilité propre au ministère sacerdotal. 

Dans son homélie de circonstance, Monseigneur Théodule Domond a rappelé au nouveau prêtre que le 

sacerdoce ne saurait se réduire à une simple fonction humaine, mais qu’il constitue une véritable 

participation au mystère du Christ. Il a également insisté sur la dimension essentielle du service, 

soulignant que le prêtre est appelé à se faire proche, à accompagner le peuple de Dieu et à témoigner, 

en toutes circonstances, d’une authentique charité pastorale. 

Cette première messe solennelle marque ainsi le commencement visible d’une mission appelée à se 

déployer tout au long de la vie du Père Claudy Louis. Elle demeure pour lui un moment fondateur, 

porteur d’espérance et de renouveau spirituel. 

L 

MESSE DE PRÉMICES 
Le 8 mars 2026, à La Montagne de Jacmel, le Père Claudy Louis, c.s.v., a présidé sa première 

messe solennelle à Notre‑Dame du Perpétuel Secours. Entouré de ses proches et de nombreux 

fidèles, il a inauguré son ministère dans la joie et l’humilité. 
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La célébration eucharistique s’est prolongée dans une atmosphère fraternelle autour d’un repas 

convivial, réunissant les invités dans la joie du partage et de la communion. 

 

 Frère Dickenson DESRIVIÈRES, CSV 
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ans une atmosphère empreinte de joie et 

de ferveur, la communauté chrétienne de 

Petit-Anse (Cap-Haitien) s’est 

rassemblée, le dimanche 12 avril 2026, pour 

participer à la première célébration eucharistique 

de Père Jean Éric MARTIAL, c s v. Le Père 

Wilford Douze, Supérieur régional des Viateurs en 

Haïti, entouré de ses confrères, était également 

présent pour accompagner le nouveau prêtre en ce 

moment de grâce. 

Portée par les chants harmonieux de la chorale et 

la participation fervente des fidèles, cette 

célébration marquait le commencement d’un 

ministère placé sous la mouvance de l’Esprit Saint, 

porteur d’espérance pour l’Église locale. 

Au cours de la liturgie, le Père Jean Éric a 

manifesté une belle aisance et un profond sens du 

sacré, témoignant d’un réel dévouement au service 

du Christ à l’autel, dans l’humilité et la joie du 

mystère célébré. L’homélie, prononcée par le Père 

Éric COTHIÈRE, csv, a mis avec clarté la mission 

du prêtre et souligné l’importance d’un 

accompagnement fidèle et soutenant auprès de ce 

nouveau serviteur de l’Évangile. Un silence 

recueilli a précédé l’intervention du Père Jean Éric. 

Dans une allocution empreinte d’humilité, il a 

exprimé sa profonde gratitude, rappelant avec 

justesse que « nul ne devient prêtre seul ». Ses 

remerciements, adressés à ses parents, à ses 

formateurs ainsi qu’à l’ensemble de la 

communauté, ont résonné comme un hommage 

sincère à tous ceux qui l’ont accompagné sur son 

chemin de foi. 

La célébration s’est prolongée par un repas de fête, 

vécu dans une ambiance fraternelle, signe de la 

communion ecclésiale. 

D 

CÉLÉBRATION DE LA PREMIÈRE MESSE 
Le 12 avril 2026, à Petit-Anse, le Père Jean Éric Martial, c.s.v., a présidé sa première messe 

solennelle entouré de ses confrères et fidèles, inaugurant son ministère dans la joie et l’humilité. 

Figure 13-.Le Père Jean Éric Martial, c.s.v., entouré de ses confrères, préside sa première messe solennelle à l’église de l’Immaculée 
Conception, dans une atmosphère de prière et de communion fraternelle. 
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La communauté de Petit-Anse lui adresse ses 

vœux les plus fervents pour un ministère fécond et 

invite les fidèles à le porter dans leur prière. 

 

 Frère Edwily D’AOUT, CSV 

                     Théo. I 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 14-. Le Père Wilford Douze, csv, entouré de plusieurs confrères, concélèbre la première messe du Père Jean Éric Martial à l’église de 
l’Immaculée Conception, dans une atmosphère de prière et de ferveur communautaire. 

Figure 15-. Les jeunes vêtus de blanc et les choristes en bleu et or participent avec ferveur à la première messe du Père Jean Éric Martial, 
c.s.v., à l’église Immaculée Conception. Une célébration empreinte de foi, de beauté et d’unité communautaire. 
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e groupe SPV (Service 

de Préparation à la Vie) 

est un mouvement 

viatorien fondé par le Frère 

Léandre Dugal au Canada. Peu 

de temps après, le Club des 

jeunes adopta le sigle SPV et 

s’étendit sur d’autres continents 

pour devenir international, avec 

la devise : « Vivons debout ». 

Ce mot d’ordre exprime la 

volonté de se solidariser avec les 

jeunes et les plus faibles, en 

s’inspirant de l’expérience de la 

première communauté 

chrétienne qui mettait tout en 

commun et où personne n’était 

dans le besoin (Actes des 

Apôtres 2). 

Partout dans le monde, de 

nouveaux groupes continuent de 

voir le jour pour accompagner 

les jeunes dans leurs choix de 

vie et soutenir les démunis. 

En Haïti, la situation 

socio-politique et économique a 

eu un impact considérable sur le 

fonctionnement du SPV, 

notamment à Gros-Morne où 

l’on comptait environ huit 

équipes, et à Port-au-Prince où il 

y en avait trois. Cependant, le 

mouvement subsiste encore à 

travers quelques équipes et 

personnes qui rallument, de 

temps à autre, la flamme. 

Pour poursuivre cette aventure, 

un comité de quatre personnes, 

ayant Père Wilford DOUZE, 

csv comme accompagnateur a 

été constitué : 

- P. Jean Paul Saint-Germain, 

csv 

- Mme Sonia … 

- M. Samuel … 

- M. Éric Séraphin 

Chaque mercredi, nous nous 

retrouvons pour prier en ligne, 

malgré la faiblesse persistante 

du signal internet. De plus, deux 

nouveaux groupes ont été 

fondés : - à Bois Marchand, aux 

Gonaïves, avec l’aide de M. Éric 

et du SPV des Gonaïves ; 

- à Grand-Goâve, grâce à Mme 

Orélien Levania Stéphanie, 

L 

SPV : UN MOUVEMENT VIATORIEN AU SERVICE DES JEUNES 
Fondé au Canada, le Service de Préparation à la Vie (SPV) poursuit sa mission en Haïti malgré 

les défis, en accompagnant les jeunes et en ravivant l’espérance à travers de nouvelles équipes. 
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Doodly LAGUERRE et 

Tharalyse SALAM. 

En dépit de quelques difficultés 

et irrégularités rencontrées, nous 

gardons l’espérance et 

maintenons le contact en ligne 

avec nos équipes. Nous 

nourrissons également des 

projets que nous comptons 

soumettre à l’attention du 

Comité général.  

Que la Vierge Marie et 

Saint Viateur viennent au 

secours du SPV d’Haïti. 

                             

 Père Jean Paul Saint-Germain, csv 
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a Nouvelle Animation Chrétienne (NAC), 

fondée par le Révérend Père André Paul 

Garaud, ne cesse de croître à travers le 

pays. Après trente-quatre ans, le mouvement se 

maintient à travers ombre et lumière, fidèle à sa 

devise : « Animer et encadrer sous la bannière du 

Christ ». 

Aujourd’hui, La NAC compte vingt-deux groupes 

engagés dans la mission de devenir Force et 

Lumière. Ces groupes assurent une présence 

significative dans les paroisses ainsi que dans 

certaines écoles, en accompagnant les jeunes et 

les plus petits. 

Au cours de cette année, nous avons assisté à la 

fondation du groupe NAC de Saint-Martin à 

Grand-Goâve, à celle de James M. Stine à Saint-

Marc, à la consolidation du groupe des Cayes-

Jacmel, ainsi qu’au rétablissement des liens entre 

le comité national provisoire et le NAC de Hinche, 

qui regroupe environ huit équipes. 

 

l convient également de rappeler :  

 Le recensement des équipes en cours, afin de répertorier tous les groupes et leurs membres en 

vue d’un meilleur accompagnement. 

 La tenue des rencontres du comité national provisoire chaque deuxième dimanche du mois, ainsi 

que l’organisation des séances de prière hebdomadaire en ligne du NAC national, chaque jeudi 

à partir de 8 heures du soir. 

Nous exprimons notre profonde gratitude à tous les membres, au Fondateur, aux confrères, aux 

accompagnateurs, aux anciens ainsi qu’aux membres du comité national provisoire, pour leur ouverture, 

leur dévouement, leur franche collaboration et leur amour inconditionnel envers le NAC. 

L 

I 

LE NAC : TRENTE-QUATRE ANS DE FIDÉLITÉ ET DE CROISSANCE 

Fondée par le Père André Paul Garaud, la Nouvelle Animation Chrétienne compte 

aujourd’hui vingt‑deux groupes actifs en Haïti. Fidèle à sa devise « Animer et encadrer 

sous la bannière du Christ », elle poursuit sa mission auprès des jeunes malgré les défis. 
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Figure 22-. NAC Grand-Goave 

Que le Seigneur continue à bénir ce mouvement et fasse resplendir sa force et sa lumière sur chacun de 

ses membres et sur chaque groupe qui compose cette grande famille. 

LUMIÈRE – FORCE ! 

                                                                           
 Père Jean Paul Saint-Germain, csv 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 16-. NAC Cazeau, Tabarre Figure 17-. NAC Croix-des-Bouquets, Paroisse Christ-Roi Figure 18-. NAC Carrefour 
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Figure 21-. NAC Cazeau, Tabarre 

Figure 20.-NAC Cayes-Jacmel 
Figure 19.- NAC Turgeau 
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epuis l'invention de l'imprimerie par 

Gutenberg, chaque saut technologique a 

redéfini la manière dont l'Évangile est 

proclamé au monde. Aujourd’hui, nous sommes à 

l’aube d’une révolution encore plus profonde : 

celle de l’intelligence artificielle (IA). Si, pour 

certains, elle représente un outil prodigieux 

capable de porter la Parole de Dieu jusqu’aux 

extrémités de la terre, pour d’autres, elle soulève 

des questions éthiques et spirituelles 

préoccupantes.  

Loin d’être une simple curiosité 

technologique, l’intelligence artificielle offre des 

outils sans précédent pour accomplir la mission 

évangélisatrice de l’Église. Celle-ci, selon 

Evangelii Nuntiandi, consiste à « porter la Bonne 

Nouvelle dans tous les milieux de l’humanité » (cf. 

n°18). 

L’IA permet de briser la barrière des 

langues. Elle offre aujourd’hui des traductions 

bibliques et des sous-titrages en temps réel. Cela 

rejoint la vocation universelle de l’Évangile et 

rappelle symboliquement la Pentecôte (Ac 2). 

Comme le souligne le Concile Vatican II 

(Gaudium et Spes, n°18), l’Église « s’adresse à 

tous les hommes ». En outre, en favorisant une 

accessibilité universelle, les outils numériques 

rendent notre message chrétien accessible aux 

personnes marginalisées (malvoyants, personnes 

peu alphabétisées). Cette dynamique s’inscrit dans 

la logique de l’Incarnation : Dieu rejoint l’homme 

dans sa condition concrète. 

’IA peut également soutenir le travail 

théologique en facilitant l’accès aux sources. 

Autrement dit, elle constitue un assistant pour 

l’étude et la recherche. Dans cette perspective, 

Bernard Lonergan rappelle que la théologie est une 

« entreprise méthodique » exigeant rigueur et 

intelligence critique. L’IA peut ainsi devenir un 

auxiliaire au service de cette méthode, sans s’y 

substituer. 

D 

L 

L’INTELLIGENCE ARTIFICIELLE : SES ASPECTS 

POSITIFS ET NÉGATIFS, ET SON RÔLE DANS LA 

PROCLAMATION DE L’ÉVANGILE 

L’intelligence artificielle ouvre de nouvelles voies pour l’annonce de l’Évangile, en brisant les 

barrières linguistiques et en facilitant l’accès aux sources. Mais son usage exige discernement : 

outil précieux, elle ne peut remplacer la rencontre personnelle avec le Christ ni la vigilance 

spirituelle de l’Église. 
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Dans un monde numérique, l’Église est 

appelée à être présente là où les personnes vivent 

et interagissent. Le Pape François, dans son 

message pour la 48e Journée mondiale des 

communications sociales (2014), souligne que « le 

milieu numérique n’est pas un monde parallèle, 

mais fait partie de la réalité quotidienne de 

nombreuses personnes ». Voilà pourquoi les « 

chatbots » chrétiens, s'ils sont bien conçus, peuvent 

répondre aux questions de base sur la foi 24h/24, 

orientant ceux qui cherchent la vérité vers des 

communautés ecclésiales ou des ressources 

spirituelles fiables. 

 

ependant, si l’IA est un outil puissant, elle 

n’est pas sans risques. L’Église doit exercer 

un discernement éclairé, fidèle à sa mission, et 

faire preuve d’une vigilance spirituelle constante. 

Il existe d’abord un risque de 

déshumanisation. La foi chrétienne repose sur une 

rencontre personnelle avec le Christ. Comme le 

rappelle Benoît XVI, « on ne devient pas chrétien 

par une décision éthique ou une grande idée, mais 

par la rencontre avec un événement, avec une 

Personne » (Deus Caritas Est, n°1). Une machine 

ne peut remplacer cette dimension relationnelle. 

Ensuite, il y a le danger de la propagation de 

fausses doctrines. L’absence de discernement 

critique peut conduire à une confusion doctrinale. 

Karl Rahner, dans le Traité fondamental de la foi 

(Centurion, 1983, p. 45-50), insistait sur la 

nécessité d’une foi réfléchie et consciente dans un 

monde pluraliste. Voilà pourquoi l’usage de l’IA 

exige une réelle maturité théologique. 

Il y a également le risque de paresse 

spirituelle : déléguer la réflexion personnelle à la 

machine. Or, la tradition chrétienne insiste sur 

l’intériorité. Dans sa réflexion, Rahner conçoit 

l’homme comme « auditeur de la Parole », appelé 

à une écoute personnelle de Dieu. 

nfin, se pose la question de l’illusion de vérité. 

Les erreurs produites par l’IA rappellent 

l’importance du lien entre vérité et responsabilité. 

Le Pape François, dans son message pour la 

Journée mondiale des communications sociales 

(2018), met en garde contre les informations 

déformées dans l’espace numérique et appelle à 

une communication authentique et véridique. 

Somme toute, l’intelligence artificielle peut 

être comparée à d’autres innovations techniques 

qui ont servi la mission de l’Église. Cependant, elle 

doit rester un instrument. Comme le rappelle 

l’instruction Communio et Progressio (1971, n°2), 

les moyens de communication sont des dons de 

Dieu lorsqu’ils sont utilisés pour le bien de 

l’humanité. Toutefois, seul l’Esprit Saint 

transforme les cœurs. L’IA peut assister, mais elle 

ne peut ni croire, ni aimer, ni espérer. Le défi pour 

l’Église est donc d’intégrer cette technologie dans 

une vision authentiquement humaine et chrétienne. 

Dans cette perspective, une utilisation éthique et 

spirituellement consciente de l’IA permettra de 

conjuguer innovation technologique et fidélité à 

l’Évangile, afin que celui-ci continue d’être 

annoncé avec vérité, charité et profondeur. 

 

 F. Schweiguer Innocent, c.s.v. 

      Théo I 
 

C 

E 
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La raison, collaboratrice de la foi chrétienne 

a philosophie demeure une réflexion 

critique sur les réalités sensibles du 

cosmos. En effet, l’être humain est en 

quête de savoir et, par la raison, il pose des 

questions d'ordre existentielles, cosmiques, 

métaphysiques et anthropologiques. Dès lors, 

comment la philosophie peut-elle se faire 

servante de la théologie, laquelle implique 

l’adhésion à des réalités invisibles, dans un 

monde en pleine mutation ? 

La raison, propre à l’être humain, joue 

un rôle prépondérant dans la compréhension 

et la maturation de la foi chrétienne. Dans les 

Saintes Écritures, plusieurs références en 

révèlent l’importance pour solidifier la foi. En 

effet, après la résurrection du Christ, l’apôtre 

Thomas fait appel à la raison pour affermir sa 

foi, cherchant des signes tangibles pour croire 

que Jésus-Christ est véritablement ressuscité 

(cf. Jn 20,19-31). Cependant, pour nous 

aujourd’hui, qui n’avons pas été témoins 

oculaires de cet événement, il nous faut aller 

au-delà des preuves sensibles. Par la raison, le 

chrétien peut comprendre ce que signifie la foi 

à travers les réalités quotidiennes. 

L 

LA PHILOSOPHIE AUJOURD’HUI 
au service de la théologie 
Dans un monde en mutation, la philosophie reste une alliée indispensable de la théologie. Elle 

éclaire la foi chrétienne en aidant l’homme à structurer son intelligence spirituelle, à éviter les 

dérives d’interprétation et à vivre une adhésion plus profonde aux mystères. De Thomas d’Aquin à 

Jean-Paul II, la tradition rappelle que foi et raison ne s’excluent pas : elles s’élèvent ensemble vers 

la vérité, offrant au croyant une foi solide et éclairée. 
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Cette faculté intrinsèque à l’être humain 

peut lui servir de tremplin pour devenir un 

véritable croyant. Selon Thomas d'Aquin, la 

raison aide à expliquer la foi sans jamais s’y 

substituer (cf. Somme théologique). Ainsi, la 

raison demeure une collaboratrice essentielle 

de la foi chrétienne. 

Aujourd’hui, une formation 

philosophique est non seulement utile, mais 

nécessaire pour ceux qui souhaitent étudier la 

théologie. L’être humain a besoin de la raison 

pour structurer sa foi et éviter des 

interprétations erronées des Saintes Écritures. 

En outre, dans le contexte actuel, l’Église a 

besoin d’hommes bien formés pour enseigner 

le peuple de Dieu avec justesse et 

discernement. 

Une bonne compréhension de la 

philosophie facilite donc une structuration 

solide de la foi. Comme l’affirme Jean-Paul II 

dans Fides et Ratio, la foi et la raison sont « 

comme les deux ailes qui permettent à l’esprit 

humain de s’élever vers la contemplation de la 

vérité ». Ainsi, l’homme a besoin de la raison 

pour vivre une foi éclairée. 

Le croyant ne peut exclure sa raison au 

profit de la foi, ni sa foi au profit de la raison. 

Utiliser la raison pour consolider sa foi n’est 

pas une erreur. Car là où la raison atteint ses 

limites, la foi prend le relais en apportant des 

réponses aux questions ultimes. Une 

articulation harmonieuse entre philosophie et 

théologie contribue à une foi vivante, 

profonde et authentique. Et ceux qui n'ont pas 

une connaissance philosophique ?

 

 F. Valceno JEAN ANNEAU, csv  
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a joie profonde qu’éprouve celui qui reçoit l’appel de Dieu est plus qu’un sentiment de réjouissance. 

Les hommes et les femmes qui ont choisi de se donner au Seigneur avec un cœur sans partage 

témoignent l’expérience de cette véritable joie intérieure qui transforme leur vie. Comment arriver 

à discerner sa vocation pour un engagement ferme et conscient? Cette question est toujours adressée 

aux jeunes qui sont en cheminement vocationnel avec les Clercs de Saint-Viateur d’Haïti. Malgré la 

diversité des réponses, il y a un élément 

essentiel qui constitue le fondement de cette 

quête de Dieu pour les jeunes, “la joie d’aimer 

et de servir comme le Christ”. En effet, Jésus 

Christ n’est bien connu qu’avec le coeur.  

Sans comprendre les invitations du Christ à 

demeurer avec Lui, tout engagement sera 

infructueux. Sans moi vous ne pouvez rien 

faire (Jn 15, 5). Notre mission d’accompagner 

les jeunes dans leur processus de 

discernement à la vie religieuse est un service 

exigeant qui demande beaucoup d’ouverture, 

de patience et de compréhension. Les réalités 

de notre société influencent la vie des jeunes. 

Malgré le doute et la peur, ils osent dire oui à 

l’appel de Dieu. L’espérance n’est pas morte. Il 

y a encore du feu sous les cendres d’Haïti. Les 

jeunes en discernement ont besoin d’être 

accompagnés et soutenus 

dans leur démarche. 

L’expérience de 

Samuel « Parle, Seigneur ton serviteur écoute » (1S3, 9-10) est l’exemple 

idéal pour attester que la rencontre de Dieu avec l’homme se fait dans le 

dialogue et l’écoute. Cette réflexion sur la joie de discerner sa vocation 

pour un engagement ferme et conscient nous porte à analyser et 

interpréter les signes des temps de notre époque pour aider les jeunes à 

accueillir le don de la foi et assumer leur choix en toute liberté. 

 Discerner, demande du temps nécessaire pour prier et répondre selon la 

volonté de Dieu. En lien avec le oui de Jésus au Père, la vie consciente des 

L 

LA JOIE DE DISCERNER SA VOCATION 
POUR UN ENGAGEMENT FERME ET 
CONSCIENT 
Discerner sa vocation, c’est accueillir la joie de l’appel de Dieu et répondre avec un 

cœur libre et conscient. Dans un contexte difficile, les jeunes haïtiens continuent de dire 

« oui » au Seigneur, portés par l’espérance et le désir de servir comme le Christ. 

Figure 23.-Les aspirants en cheminement avec les Clercs de Saint-Viateur 
d’Haïti, unis dans la foi et l’espérance. 
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appelés est l’union de la liberté et de l’amour. En ce qui concerne ma responsabilité dans la pastorale 

vocationnelle, je me soucie toujours de connaitre la motivation des jeunes, leur engagement dans 

l’Église et leurs attentes. L’engagement ferme et conscient est la cohérence du cheminant qui bien au-

delà de ses limites conforme sa vie sur celle du Christ, le modèle parfait. 

Accompagner des jeunes dans le contexte actuel d’Haïti n’est plus qu’un défi. Par contre il est nécessaire 

puisque le Seigneur ne cesse de manifester son amour envers eux tout en les appelant de venir travailler 

à sa vigne. Chaque situation nous permet d’adopter des méthodes appropriées pour réaliser nos 

activités. Étant donné que le déplacement vers des villes de province est très risqué, nous faisons notre 

travail à distance. Sur le groupe WhatsApp de la pastorale vocationnelle, nous partageons des 

informations, des textes pour aider les jeunes à approfondir leur vocation. L’intimité avec Dieu est une 

expérience unique et personnelle. Personne ne peut la décrire vraiment. Nous remercions le Seigneur 

qui attire tant de jeunes vers Lui, dans la vie religieuse viatorienne. Ensemble, nous travaillons pour que 

l’œuvre du vénérable Louis Querbes demeure vivante et fructueuse. 

 

 F. Diemson JUSTE, csv 
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es 29 et 30 janvier 2026, 

le Collège James M. Stine 

a marqué un jalon 

important dans son histoire en 

célébrant son 15ème anniversaire 

dans la ville de Saint Marc. 

Depuis sa fondation en 2011, 

dirigé par les Clercs de Saint 

Viateur, le CJMS s’est imposé 

comme un pilier de l’éducation 

dans la cité de Nissage Saget, en 

formant des générations 

d’élèves avec dévouement et 

passion. 

Pour marquer cette période 

d’anniversaire, une soirée 

culturelle empreinte de couleurs 

et de talents a été offerte à la 

grande famille stinienne le 29 

janvier. Les élèves du Collège, 

véritables stars de la soirée, ont 

délivré un spectacle captivant 

avec des chants, des danses, des 

chorégraphies et des 

représentations théâtrales.  

Leur énergie, leur créativité et le 

fruit de leur travail ont été salués 

par des applaudissements 

chaleureux de la part d’un 

public de parents et d’invités 

visiblement émus et fiers. Cette 

soirée fut une démonstration 

éclatante du dynamisme et de la 

richesse culturelle cultivée au 

sein du collège. 

 

e 30 janvier, une 

émouvante messe d’action 

de grâce, présidée avec ferveur 

par le Rév. Père Wilford Douze, 

Supérieur de la Région d’Haïti, 

a marqué les esprits de plus 

d’un. Rassemblés dans une 

atmosphère de profonde 

spiritualité, les élèves, le corps 

enseignant, le staff 

administratif, les parents et les 

invités ont remercié Dieu pour 

les 15 années d’enseignements, 

de découvertes et de succès qui 

ont jalonné le parcours du 

collège. Durant ce moment de 

recueillement, le Père Douze, 

dans son homélie, a souligné les 

valeurs fondamentales de la foi 

et de gratitude qui animent le 

CJMS. 

 

n somme, ce 15ème 

anniversaire est bien plus 

qu’une simple commémoration ; 

L 

L 

E 

Le Collège James M. Stine a fêté ses 15 ans à Saint-Marc les 29 et 30 janvier 2026, entre soirée 

culturelle vibrante et messe d’action de grâce, affirmant son rôle de pilier éducatif et spirituel dans 

la cité de Nissage Saget. 
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nous pouvons dire qu’il est le 

reflet d’un engagement constant 

envers la qualité de l’éducation, 

le développement personnel des 

élèves et leur intégration dans la 

vie de la cité. Aujourd’hui, le 

Collège James M. Stine est fier 

de son héritage grâce au 

dévouement sans faille des 

Clercs de Saint Viateur qui se 

donnent entièrement pour le 

rayonnement de cet 

établissement et l’éducation de 

qualité des jeunes qui leur sont 

confiés. 

 

Ensemble, continuons à construire l’histoire du CJMS. 
 

 

 P. Alex MONFILSTON, CSV 

            Directeur Général du CJMS 

 

 

 

 

 

 

Figure 2-Le Rév. Père Watson Louis, Cure Notre Dame Du Perpétuel 
Secours, distribue la communion lors de la messe d’action de grâce 
célébrant les 15 ans du Collège James M. Stine. 

Figure 1-Des élèves du Collège James M. Stine, vêtus de leurs habits 
liturgiques, participent avec recueillement à la célébration du 15ᵉ 
anniversaire de l’établissement. 

Figure 24-Les élèves du CJMS posent fièrement avec leur 
encadrante après la remise d’un prix honorifique lors des 
festivités du 15ᵉ anniversaire de l’établissement. 

Figure 25.-Remise d’un prix de 
reconnaissance a M. Nathalus, 
censeur, pour son leadership 
exemplaire, en présence du Rév. 
Père Wilford Douze 
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e 3 mai s’est tenue l’entrée officielle des 

postulants, marquée également par 

l’intégration du Frère Mario Charles au sein de 

la communauté, dans une atmosphère 

profondément priante. 

Dans son homélie, le Père Wilford Douze a 

rappelé que Dieu continue d’appeler et que cet 

appel transforme en profondeur la vie de ceux 

qui y répondent. Il a également souligné que le 

discernement requiert du temps afin de 

reconnaître, au plus intime de soi, la voix de 

Dieu. L’entrée au postulat constitue ainsi une 

étape déterminante, un espace de vérité où se 

clarifie le désir de suivre le Christ. 

À l’issue de la célébration, la communauté s’est 

retrouvée autour d’un repas fraternel, partagé dans 

une ambiance conviviale et chaleureuse. 

F. Duc Jean-Mison, csv 

  

L 

 L’entrée officielle des aspirants au postulat 

 Elle a vécu sa Pâque avec Jésus : 
o Mme. Germaine GAETAN 

Elle est décédée le 17 mai 2026, à l’âge de 89 ans.  

Elle était la maman du Père Pierre Jeanin GAETAN, c.s.v. 

 L’association s’efforce de reprendre son cap au sein de la Région d’Haïti, sous la direction 
du Père Robert Jean, c.s.v., chargé de la commission. Il organise des sessions de formation 

en vue de préparer les associés au renouvellement de leurs engagements au mois de juin 
prochain. 

Les associés de l’étranger maintiennent un lien étroit avec la Région d’Haïti. 
L’ensemble tend progressivement à retrouver sa vitesse de croisière. 
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